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de sa nouvelle fonction. Aussi Dieu doit-il faire aboutir toutes 
ces aptitudes surnaturelles et qui sont les aptitudes à être la 
vrai et (ligne mère du Christ.

Quelles sont-elles ? Qui pourrait le dire ? Les aptitudes qui 
font d’une femme une mère doivent être comme le mélange des 
qualités les plus riches, des sentiments les plus beaux, avec 
toutes les nuances de ce qu’il y a de plus délicat et de plus noble. 
Nous concevons, ce me semble, que ces aptitudes naissent dans 
l’itme mais rejaillissent sur le corps par le trop plein de leur 
vertu, ou mieux par la nécessité où se trouve une mère d’aimer 
son enfant de tout son être, c.-a.-d. avec toute la force et la no­
blesse de son âme et la tendre délicatesse de sa sensibilité.

Que la logique de ce principe vous conduise maintenant à 
deviner quelque chose du privilège de la sanctification de Marie 
au moment de l’Incarnation, pour qu’elle soit préparée à son rôle.

Mais ces choses se sentent mieux qu’elle ne se disent, et il est 
vraiment inexprimable ce travail de la Trinité mettant la der­
nière main à la parure de la Sainte Vierge, à l’instant où elle 
devient Mère du Christ. Pour moi je vous exhorte à jouir et à 
vous réjouir de la joie immense de l’ùme du Christ jouissant et 
se réjouissant de la beauté de sa Mère.

LES AMES DU PURGATOIRE
Vous qui nous avez aimées, ayez pitié de nous.

I
VOIX DES AMES SOUFFRANTES

Tandis qu'au sein des feux, où vit l'esprit immonde,
Dieu prodigue au péché la souffrance inféconde 

Qui le punit sans l’expier :
Il réserve pour nous des flammes non maudites ;
Et son amour dévoue à des peines bénites 

L’âme qu’il veut purifier.
Des tautes, que la mort à notre pénitence 
Ne laissa pas le temps d'effacer de ses pleurs,
Dans ce vivant brasier qu’alluma la clémence,
Le reste impur s'éteint, brûlé par ses ardeurs.

Ainsi pour nous, au milieu des tortures,
Dieu fait germer du ciel les éternelles fleurs :
Et, comme d'un baptême aux puissantes douleurs,
De ces flots embrasés qui lavent nos souillures 
Nous naissons pour jamais aex divines splendeurs !


